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protectrices, n'a ete autorise a visiter les camps de concen-
tration, ou se trouvaient un grand nombre de deportes poli-
tiques, qui sont depourvus de la protection de la Convention
de Geneve. C'est il y a quelques semaines seulement qu'il par-
vint a obtenir la promesse d'importantes ameliorations du sort
des detenus civils et deportes politiques ainsi que le droit de
pene'trer dans les camps de concentration. L'evolution rapide
des operations militaires ne permit plus de realiser en temps
utile une action generale et efncace. Cependant, sitot les auto-
risations recues, le Comite international de la Croix-Rouge a
pu envoyer dans certains de ces camps des colonnes de camions
qui apporterent des vivres aux detenus et en rapatrierent un
certain nombre via la Suisse. Cette action continue dans la
mesure du possible malgre de tres grands risques, les convois
etant souvent attaques et le Comite' international de la Croix-
Rouge ayant deja a deplorer des blesses parmi ses collaborateurs.

T61£gratnme du Comite international
adressg a Son Excellence Monsieur Stettinius,
president de la Conference de San Francisco

Le president du Comite international a adressd d Son Excellence
Monsieur Stettinius, president de la Conference de San Francisco,
un tele"gramme dont void le texte:

Geneve, u mai 1945.
Son Excellence Monsieur Stettinius,
president Conference San Francisco

Correspondants presse accredited Conference San Francisco ayant
signaie legitime interet porte dans milieux Conference a sort prisonniers
et detenus allies en Allemagne, ainsi que critiques formulees tou chant
action Comity international de la Croix-Rouge ce domaine, celui-ci fait
declaration suivante, qu'il vous serait reconnaissant porter connaissance
Conference San Francisco : Comite international de la Croix-Rouge
releve en premier lieu que Convention Geneve mil neuf cent vingt-neuf
s'applique de par volonte Parties contractantes aux seuls militaires
prisonniers guerre. Conscient danger resultant absence toute protec-
tion pour civils en territoires ennemis ou occupes par ennemis, Comite
international de la Croix-Rouge s'efforfa depuis septembre 1939 obtenir
des belligerants application de facto du Projet convention adopte 1934
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par Quinzieme Conference internationale Croix-Rouge, et non encore
ratifie par Gouvernements. Application ce projet aurait assure protec-
tion tous civils ci-dessus mentionn^s. Proposition Comite international
de la Croix-Rouge etant rest6e sans echo aupres des bellig6rants, celui-ci
obtint seulement extension Convention Geneve aux internes civils,
c'est-a-dire aux civils r6sidant en territoires ennemis et internes des
debut conflit du seul fait de leur nationality. En revanche, civils en
territoires occup6s et emprisonn6s pour motifs autres que nationality,
puis souvent deportes, resterent priv6s toute protection malgre efforts
r6pet6s Comite international de la Croix-Rouge en leur faveur. Ainsi
Comite international de la Croix-Rouge fut seulement admis a visiter
en Allemagne prisonniers guerre et intern6s civils allies dont pays d'ori-
gine e'tait partie a Convention Geneve. Les constatations faites par ses
d616gu6s ont 6t6 r^gulierement port6es k connaissance Gouvernements
int6ress6s de meme que ses interventions constantes en vue obtenir
toutes ameliorations n6cessaires. En outre, prisonniers guerre et internes
civils allies purent recevoir colis secours fournis par pays origine grace
a efforts incessants Comite international de la Croix-Rouge, qui r6ussit
malgre difficult£s de transport resultant guerre maritime et terrestre
a acheminer vers camps jusqu'a milieu ann6e 1944 environ trois cent
mille tonnes vivres, vetements et medicaments. Cette action fut s6rieu-
sement compromise des octobre 1944 par destructions massives voies
de communications ferroviaires Allemagne par suite bombardements et
absence moyens transports routiers que Comite international de la Croix-
Rouge avait pourtant demanded instamment a Puissances alli6es des
d6but 1944. Ces moyens transport commencerent etre fournis en
automne 1944 seulement et en quantitds Iimit6es. Leur utilisation en
Allemagne fut autoris6e par Autorit6s alli^es seulement depuis mars
1945, alors qu'intensification guerre a£rienne rendait organisation et
acheminement secours aux prisonniers guerre toujours plus difficiles.
En ce qui concerne civils emprisonn£s ou d£port6s et sans protection
conventionnelle, Comit6 international de la Croix-Rouge put pas obte-
nir durant tout conflit p6n£trer int£rieur camps concentration, sauf rares
exceptions dans tout derniers jours avant arrived troupes alli6es. N6an-
moins Comit6 international de la Croix-Rouge s'efforca du moins secou-
rir d6port6s par envois vivres et medicaments. Malgre entraves pro-
venant Autorites allemandes et restrictions imposees au Comite inter-
national de la Croix-Rouge par Autorites blocus, plusieurs centaines
milliers colis vivres et medicaments furent expedies a destination nom-
breux camps concentration. En outre, Comite international de la Croix-
Rouge ayant obtenu dernier moment liberation certaines categories
deportes r6ussit au moyen ses convois routiers evacuer vers Suisse et
Suede plusieurs milliers personnes. Ainsi, malgre obstacles toutes sortes
et modicite moyens mis a disposition Comite international de la Croix-
Rouge, cette double action permit selon nombreux temoignages deportes
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sauver quantity considerable vies humaines. — Vous adressant vifs
remerciements anticip6s, je prie Votre Excellence agr6er assurances ma
tres haute consideration.

Carl BURCKHARDT,
president Comiti international de la Croix-Rouge.

Appel radiodiffus£ de M. Carl-J. Burckhardt,
president du Comity international de la Croix-Rouge

Lorsque les hostilites eurent cesse en Europe, le president du
Comite international prononga ces paroles, qui furent radiodiffu-
sees.

En cet instant, unique dans l'histoire, le Comite international
de la Croix-Rouge a Geneve desire elever sa voix.

Delivrance, esperance, mais aussi detresse se heurtent: des
millions d'hommes se trouvent places devant des pertes irrepa-
rables, doivent accepter des separations definitives, tandis que
tant d'autres vivent le bonheur du retour, se retrouvant au
milieu des leurs, conscients d'etre sauves, d'etre victorieux.

Dans cette situation, la tache du Comite international de la
Croix-Rouge n'est pas terminee, bien au contraire : elle doit
continuer d'un effort renouvele. Comme depuis six ans, jour
par jour, heure par heure, il devra vouer ses soins inlassables a
tous ceux qui, sans nouvelles des leurs, vivent dans 1'angoisse,
a tous ceux qui doivent etre rapatries, reunis. II devra pour-
suivre son ceuvre gigantesque de secours a laquelle il a fait face
pendant toute la guerre, il devra ravitailler les prisonniers encore
internes, comme ceux qui furent liber^s. Partout, la ou Ton
admet son aide, en commun avec d'autres organisations huma-
nitaires, il devra contribuer a secourir les populations civiles.
Le conflit d'extr^me Orient le place devant un probleme parti-
culierement ardu. Le Comite international de la Croix-Rouge a
£te la premiere, la seule institution qui a pu, quoique bien tard,
penetrer enfin dans les camps de concentration, et qui a pu
sauver un grand nombre de ces malheureux deportes et detenus
politiques, en faveur desquels aucune convention n'avait pu
e"tre invoquee. Son action de rapatriement des detenus politiques
continue.
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